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RÉSUMÉ 

Le gîte Orfée (~0,2 Mt à 14,5 g/t Au), découvert par Mines d’Or Virginia en 1998, 

est situé dans la Sous-province de La Grande, dans la région d’Eeyou Istchee Baie-James 

(SNRC 33G06). Deux zones aurifères, soit Orfée et Orfée-Est, sont associées à une 

formation de fer à oxydes et silicates et à une unité de mudrock graphiteux contenant 

jusqu’à ~20 % de sulfures. Les deux gîtes sont bordés au nord par des amphibolites et, au 

sud, par des wackes. Cet assemblage lithologique, métamorphisé au faciès des 

amphibolites, se trouve à 300 mètres au nord du contact entre les sous-provinces de La 

Grande et d’Opinaca. 

Cette étude vise à décrire l’ensemble des caractéristiques géologiques des deux 

indices et à concevoir un modèle métallogénique interprétant la mise en place de l’or dans 

un contexte orogénique. Dans le présent rapport, les altérations sont définies selon les 

observations de terrain, la microscopie optique, la lithogéochimie et la chimie minérale. 

Une séquence paragénétique de la mise en place de la minéralisation aurifère à Orfée a été 

déterminée à partir des relations avec les altérations définies.  

Des zones irrégulières et pénétratives affectant les amphibolites basaltiques, 

observées aussi en tant qu’auréoles autour des veines calco-silicatées, sont enrichies en fer 

et en manganèse avec plus ou moins de calcium. Un assemblage minéralogique à grenat-

hornblende-plagioclase-sulfures ±magnétite cristallise lors du métamorphisme de ces 

auréoles à fer-manganèse au faciès des amphibolites. Des veines calco-silicatées et à 

quartz-tourmaline affectent les amphibolites basaltiques et les wackes proximaux à la zone 

de minéralisation principale, au contact avec les formations de fer. Des altérations sodique 

et potassique, beaucoup moins prononcées, sont intermédiaires à distales par rapport à la 

zone minéralisée et aux veines calco-silicatées. Cet ensemble d’altérations, postérieur à 

une première foliation S<n, est contemporain à une déformation Dn. La foliation Sn, orientée 

ONO-ESE, est parallèle aux plans axiaux des plis isoclinaux Pn et à des couloirs de 

cisaillement. Les plis Pn contiennent de la pyrrhotite massive à semi-massive et de 

l’arsénopyrite, avec ou sans löllingite aurifère, dans les charnières, tandis que les couloirs 

de cisaillement sont associés avec une altération sodique et à de la pyrrhotite massive. Ces 

concentrations de sulfures sont : 1) reliées à un premier évènement de minéralisation 

synmétamorphique; ou 2) le résultat du métamorphisme de la pyrite primaire, remobilisée 

dans les charnières des plis Pn et les couloirs de cisaillement syn- à post- pic 

métamorphique. Des dykes dioritiques porphyriques à plagioclase, mis en place à 2703 ±7 

Ma, sont coupés par des couloirs de cisaillement aurifères. Ces dykes sont postérieurs à la 

déformation D<n, et sont minéralisés lors du stade tardif de la déformation Dn et 

possiblement associé avec la formation de couloirs de cisaillement aurifères. Un dernier 

évènement de déformation Dn+1 affecte des dykes de granite pegmatitique, datés à 2613,6 

±0,4 Ma. Cet évènement est responsable de la remobilisation tardive de l’or. 

La géochronologie de la mise en place des dykes dioritiques et des granites 

pegmatitiques, ainsi que l’étude de l’altération hydrothermale, du métamorphisme et de la 

déformation structurale permettront de développer un modèle métallogénique de la mise 

en place de la minéralisation aurifère à Orfée en considérant l’histoire géodynamique du 

contact La Grande-Opinaca.  
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ABRÉVIATIONS 

MERN Ministère de l’Énergie et des Ressources naturelles du Québec 

SNRC Système national de référence cartographique 

INNA Analyse par activation neutronique 

ICP-MS Spectrométrie de masse à plasma couplée par induction 

LA-ICP-MS Ablation laser et spectrométrie de masse à plasma couplée par induction 

ID-TIMS Dilution isotopique et de spectrométrie de masse à ionisation thermique 

HFSE Éléments à faible rayon ionique 

Roches Minéraux 

I1B Granite  AB Albite 

I2J Diorite AS Arsénopyrite 

M16 Amphibolite Au Or natif 

R1 Veine BO Biotite 

S3 Wacke CC Calcite 

S6 Mudrock CL Chlorite 

S9 Formation de fer CP Chalcopyrite 

  CX Clinopyroxène 

  EP Épidote 

  GN Grunérite 

  GR  Grenat 

  HB Hornblende 

  MG Magnétite 

  OR Orthose 

  OL Oligoclase 

  PG Plagioclase 

  PO Pyrrhotite 

  PN Prehnite 

  PY Pyrite 

  QZ Quartz 

  SF Sulfures 



iv 
 

 

 

 

 

Textures 

GH Gloméroporphyrique 

PO Porphyrique 

S<n Schistosité primaire 

Sn Schistosité principale 

Sn+1 Schistosité secondaire 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

  SR Séricite 

  SN Titanite/sphène 

  TL Tourmaline 


